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Un appareil étonnant.

Une pupille de 25 mm ƒ/ 2,8 associée à un miroir sphérique produit un cercle de moindre confusion de 0,025 mm, tout juste assez pour satisfaire l’ancienne norme. Or une lentille grand angle F = 70 mm ƒ/ 2,8 est le choix ultime dans le format 2 ¼ x 3 ¼ (6 x 8 cm), et c’est bien le cas du dispositif élémentaire montré ci-dessus. À raison de 0,025 mm par pixel, il peut produire 4400 pixels sur 90 degrés, à ne plus que savoir en faire. L’appareil serait relativement grand, soit environ 25 cm, mais il produirait une meilleure image qu’on ne le croirait à première vue.

Cet appareil est décrit à la section 1, modèle 4. Il faudra utiliser le dispositif à scanner décrit à l’annexe 12 pour éviter l’obstruction au niveau du champ. Le mécanisme peut aussi faire tourner la pupille : de cette façon, la luminosité de l’image ne varie pas sur le plan horizontal. La pupille inclinée occasionne peu de pertes dans le haut et le bas de l’image puisque l’angle de champ sur ce plan est plus faible. On peut faire la mise au point sur un objet très rapproché en utilisant un scanner de courbure constante (annexe 6, page 5). Ce scanner produit une projection de Mercator (annexe 6, page 4). Un modèle ƒ/ 4 serait plus précis mais plus grand. À moins d’utiliser plus de pixels, il ne serait pas moins lumineux parce que les pixels seraient plus grands (annexe 3, page 8). Ce Schmidt sert ici de point de départ car il peut être amélioré. Un appareil équipé d’un correcteur ou d’un miroir Mangin concentrique à deux éléments (voir plus loin) serait à peine plus petit mais il serait beaucoup plus précis et le scanner capterait plus de lumière pour une obstruction donnée. De plus, un correcteur de Bouwers inversé placé à l’avant de l’appareil protégerait les éléments intérieurs. 

L’angle de champ peut dépasser largement 90 degrés sur le plan horizontal.





Miroir sphérique fortement courbé.





Champ courbé concentrique.





Section 5,  modèle 20





La  caméra  de  Schmidt  sans  correcteur  (1931) 





Centre de courbure.





Pupille d’entrée. Un dispositif à scanner peut faire tourner cette pupille.





Pas de coma.


Pas d’astigmatisme.


Pas de distorsion.


Pas d’aberration chromatique.


Pas de reflets nuisibles.





Possible :


Champ plat au foyer objet.


Mise au point rapprochée


et macrophotographie.


Projection de Mercator.


Grand angle de champ.








